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Besh'ed, That the said Petition be referred to a
Committee of five -Members, to report thereou with all
convenient speed, with power to send for persons andi
papers.

Ordered, Tlhat Mr. Faifelson, Mr. Hluot, Mr. Tas-
chereau, Mr. Dénéchau, and ilr.Bruncau, do compose
the said Committe.

Petitifth Mr. Vanèls read in his place a Petition of tbe
S" oe. Members of the Agricultural Society of tie District of
W~e, 11 Quebec, 'whose naines are thereunto subscribed.

After which, MiVir. ui/lson inforned the Iloise, that
I-lis Excellency the Governor in Chiief, being acqiainit-
ed with the purport of the said Petition, gives his con-
sent that the louse nmay proceed tiereon as they shall
ihink fit.

And then the said Petition was received and read
Setting forth, That an Agricultural Society hais been
formed in the District of Quebec, for the purpose of
promoting agricultural pursuits, and bettering iii that
particular the state of the District. That it would con-
tribute greatly to the attainment of the objects of the
said Society, if a moderate sum of money were placed
at its disposai, for the purpose of introducing into the
Province new and inproved Implemeints of Husbandry,
and otherwisc advancing afgricultural kiowledge, and
pursuits thereit. Wherefore the Petitioners pray, that
the House will he plemsed to take the )rmis ilito
consideration, and imake such order thereupon as to its
wisdom nmay seem nmeet.

On motion of Mr. Via/eifvson, s2couded by Mr. La-
coibe,

Resolved, That the said Petition be referred to the
Comnittee to whom has been referred tie Petition of
Willimim Iallow ell, E squire, and others.

On motion of Mr. Gnuggy, seconded by Mr. M'Cord,
t'e 4.initet. Order-ed, Th7lat it be an instruction to the said Comn-

mittee, to enquire into the state of 'Arriculture in the
District of Threc-Rivcrs, and to report onthe proper
means:of:encowaging it.

On motion of Mr. Cuvillier, seconded by MI\r. La-
combe,

Ordered, That Mr. Vanelson and Mr. Gu y be add-
ed to the said Committee.

Mr. Taschereau read iahis place a Petition of Jeau
m.mi11 ia, Baptiste D'Estinmazville, Esquire, Grand Vover of the

salaria District of Quebec, whose name is thereunto subscribed.
Mr. Taschiereau then acquainted the 1-use, that [lis

Excellency the Governor in Chief, being inforned of
the purport of the said Petition, gives luis consent; tha
the House may proceed thereon as they shall think fit.

And then the said Petition was received and read ;
setting forth, That the Office of Grand Voyer, occupi-
ed by the Petitioner, is attended with duties so laborious
and extensive, that itis alnost impossible to fulfil the.m
without.the assistance of a Deputy, and even that assis-
tance-is Lardly competent. That, further, lie is bound
by ,Law to annual personal Surveys of the iRoads, at-
tended with expenses which of late are become exces-
sively burdensome, by the rise in the price of the ne-
cessaries of life, and of the travelling fares ; and moreo-
ver, his- Salary as Grand Voyer amounts only to one
hundred and fifty pounds currency ; so that,' his zeal
and best intentions notwithstanding, it is alnost impos-
sible for him to watch efficaciously the due execution of
the Laws concerning the :Roads, whereby the so essen-
tial improvements iof the internai communications, and
of course those of the agriculture, are imipeded. That
it is truc that, froin î the Procès- Verbaux nade by the
Grand Voyer; that Officer derives certain Fées or emo-
luments, which, however moderate they may be, add
something to his Salary, but the Petitioner begs leave
respectfully to represent, that this addition is attended
with very serious inconveniences;the principalvhereof
are as follows lst. In the present state of the country,
it falls almost only to the:lot of young and new settlers,
and consequently to, the poorest, to requireý the inter-
ference of the Grand Voyer to:open' newRoads ; not
being able, -vithout the greatest sacrificesto pay the
lawful:Fees, they dare not apply' for 'that interference,
andithe difficulty of coinnunication prevents the pro-
gress'of agriculture, to the great detrînent of the coun-
try. d1y. It is repugnant to the feèlings of the Grand
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Résolu, Que ladite Pétition soit référée à un Comité
de Cinq Membres, pour fiire rapport sur icelle,. avec
toute la diligence convenable, avec pouvoir d'envoyer
querir personnes et papiers.

Ordonné, Que Mr. Vattlson, Mr. Huot, Mr. Tas-
chertcau, Mr. Dénéchtau et Mi. Bruneau composent ledit
Comité.

Mr. Vragè1son a lu, à sa place, une Pétition des Miîion de j,
Membres de la Société d'Agriculture du District de d

QuébcC, dont les 11oms y sont sonssignés. Quéec de.

Après quoi Mr. Vanfelso» a informé la Chambre queAi.
Son Excellence le Gouverneur ei Chef, étant informé
de l'objet (le ladite Pétition, consent à ce que la Chai.
bre procède sur icelle, ainsi qu'elle jugera convenable.

Et alors ladite Pétition a été reçue et lue; exposant,
Qu'une Société d'Agriculture a été établie dans le Dis-
trict de (Québec, aux:fins de promouvoir 1'Agriculture
et d'améliorer, sous ce point d. vue, l'état du District.
Que ce seroit beaucoup contribuer à l'objet que ladite
Société a ei en vue si une Somme modique étoit placéê
à sa disposition, à' l'effet d'introduire dansla Provice
les Instrmnens d'Agr-iculture sûr les plans les plus

modernes et les plus approuvés, et d'avancer par d'autres
moyens les connoissances dans l'Agriculture et encou-
rager l'Agriculteur. C'est pourquoi les Pétitionnaires
prient humblement (iu'il"plà-isé à la Chambre de prendre
leur exposé en sa considération, et sur ce, ordonner ce
que, dans sa sagesse, elle trouvera convenable.

Sur Motion de Mr. anfelson, secondé par Mr. La-
combe,

J?ésolu, Que ladite Pétition soit référée au Comité
auquel a été référée la Pétition de William FHallowell,
Ecurer, et autres.

Sur Motion de Mr. Gugy, s<condé par Mr. C'ord,
Ordonné, Qu'il soit une Instruction auidit Comité de în

s'enquérir de l'état de l'Agriculture dans le District des
Trois-Rivières t de faire rapport sur les moyens les
plus propres à l'y encourager.

Sur Motion de Mr. Cuvillier, secondé par Mr. La-
combe.

Ordonné, Que Mr. Vafnèlson" et Mr; Gugy soient a-
joutés audit Coinité

Mr. Taschereau a lu à sa place; une Pétitioh de .Jeanm
Baptiste D' Estimauville, Ecuyer, Grand-Voyër du Dis-
trict de Québec, dont-le non y est soussigné.

Après quoi Mr. Taschereaua informé laChame'que
Son Excellence le Gouivernëur er -Chef étant informé
de l'objet de ladite Pétition, consènt à ce quëla Chanbre
procède sur icelle, ainsi qu'elle jugera convenable.

Et alors ladite Pétition a été reçue et lue; exposant,
Que la charge susdite, que lé Pétitionnaire occupe; lui
impose des devoirs si étendus, qu'il lui est iiIpossible
de les remplir sans 'assistane d'un' Député, dont l'as-
sistance niéme suffit à peine pdur le remplir. * Qu'en
outre il est pareillement tenu par la Loi à des dépenses
causées par ses tournées annuelles, qui deviennent de
plus en plus onéreuses par la hausse du prix des denrées
et des frais (le Voyage; et que cependant sa paye
comme Granîdl.oyer ne se monte q'à cent-cihquante
Livres courant, de sorte quenalgré son zèle et sa bonne
volonté, il lui est impossible de surveiller'à l'exéctition
de la Loi des Chemins, ce qui met des obstacles aux
avantages si désirés de l'amélioration des Communica-
tions intérieures, relativement aux progrès de 'Agìri-
culture. Qu'il est vrai 'qu'il résulte de 'Procès-le'r-
baux faits par le Grand-oyer des émolumeri ou li&
noraires qui, quelques ifrdiques qü'ils's-ieritfbntùiu'e
addition à sa paye; muais le-Pétitionaire pïendilài-
pectueuse libeité de représenter àlaChailnbe ýqekette
addition entraine àsa suité des inéonveniens rga ös4,e
et dont les principaux soint lés' ùi an . Ce òîHt
presque toujours de jeunes' ou nouvâea:lmabitäùs'ét
par conséqueint lesplus pauvres, qui dan 'é,tàcti"l
derdses ont besoin del'assistance 'dGrâäd-i8lN er
pour l'oàvertu'ré de nouveaux Cheniisñ'le en'rd(s
frais ýqu'ils se trouvent hors d'état de"las"inpdch
de les' demnmder;' et la difficulté deés Cormmiinicatlôïis
devient un obstacle àT1'uvanèinènt dél' iùltdei,
un- tort* réel à la'Province.- " IliénraGid.
Voyer d'exiger rigoureusement ces honoraires de 12iÎ-et
de ces jeunes2Habitims,'et ~urtoumt de lés'cúourepar
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